
ANNONCE DU DECES DU FONDATEUR DU GEEFSM 

 

 

 
 

Je dois toute ma carrière professionnelle à mon Professeur Jean OUDAR. Grâce à lui, j'ai pu, durant 

mon année de service militaire, soutenir ma thèse de doctorat vétérinaire en juin 1979 sur la 

kératoconjonctivite du chamois, maladie qui avait sévi dans le massif des Bauges en 1977 et 

intégrer ensuite le service de la recherche et de l'expertise à l'ONCFS. 

Il répondait toujours présent s'il fallait soutenir ses élèves ou ses anciens élèves pour leur faire 

gravir les plus hautes marches, au sens propre, comme au sens figuré puisque j'ai gravi avec lui, au 

milieu des bouquetins, le Grand Perron des Encombres; sans oublier les journées de ski aux 

Ménuires… 

En 1976, il fonde un petit groupe de spécialistes d'écopathologie de la faune sauvage de montagne, 

qui deviendra plus tard, en 1983, le GEEFSM (Groupe d’Etudes sur l’Ecopathologie de la Faune de 

Montagne) dont le siège est à Marcy L'Etoile et qui réunit tous les meilleurs spécialistes de cette 

discipline (français, italiens, suisses, espagnols et andorrans). Chaque année, lors de l'AG annuelle 

de l'association, son nom est cité en tant que Président d'Honneur. (voir http://www.geefsm.eu) 

C'est lors de nos 36èmes rencontres en septembre dernier à Orlu, dans les Pyrénées, que nous avons 

appris sa disparition.  

Le GEEFSM se joint à moi pour présenter à sa famille nos sincères condoléances. 

 

Dr Philippe GIBERT, vétérinaire ONCFS, trésorier du GEEFSM 

Le 22 septembre 2018 

 

 

Comme pour Philippe Gibert, Le Professeur de microbiologie-immunologie Jean OUDAR a été, 

avec notre professeur de maladies contagieuses Louis JOUBERT, à l’origine du déroulement de 

toute ma carrière. En effet, c’est lui qui, connaissant ma pratique de la montagne et du ski, m’a 

confié dès 1976 c à d un an après ma sortie de l’Ecole nationale vétérinaire de Lyon, le dossier des 

premières mortalités massives de bouquetins observées dans le Parc National de la Vanoise qui se 

sont avérées dues à des pleuropneumonies pasteurelliques considérées depuis cette date comme une 

dominante de la pathologie des ongulés de montagne. J’ai ainsi été, grâce à lui, le tout premier 

vétérinaire français à travailler officiellement dans un parc national pour la surveillance des 

maladies de la faune sauvage, durant une vingtaine d’années, puis au sein de l’Office national de la 

chasse et de la faune sauvage durant les vingt ans qui ont suivi. Jean OUDAR et Louis JOUBERT 

n’auraient jamais imaginé à l’époque la place que prendrait ensuite l’épidémiologie des maladies de 

la faune sauvage dans le domaine de la santé animale. Remercions donc ces précurseurs et gardons 

les en mémoire. 

 

Jean HARS, président du GEEFSM, ex inspecteur général de la santé publique vétérinaire à 

l’ONCFS, le 25 septembre 2018.  


